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L'ANTI-BVRLESQVE 
Du Sieur D. L. R. Parifien, 


Contre l'Autheur du Libelle intitule: 
LE PARLEMENT 
BVRKR L ES Q VE 
DE PONTOIS E. 


Lors que couché deffus mon li, 
Lifanc le Parlement Burlefque, 
Que quelque mefdifant crotefque 
À produit affez hardiment . 
Contre l'honneur du Parlement, 
ni pour entretenir la noife, 
li qualifie de Pontoife : 
Ty vis qu'il nommoit Apoftats 
Ceux qui vrayment ne le font pas, 
L’Autheur auec fon inuectiue 
N'eft pas fi fage que faint Yüe, 
Ny fi difcret qu'eftoit Caron, 
. Nyfh prudent qu’eftoit Platon. 
Si j'ofois i iCy le reprendre, 
Et micux à parler luy apprendre, 
Je luy ferois vne leçon, 


Nonde Pedantefque façon, 


l: fus vn {it fort interdit, 


699541 


Mais auec douceur & fansire 
Ie ferois qu'il fçauroit mieux dite: æ 
Sous prerexre d'vn Mazarin 
Faire le Diable & le Lutin, 
Ofter l'honneur de la luftice 

C’eft fe rendre vn mauuais office, 
Et:couuer enfin toft ou tart 

Ce qu'on dit peine de ]la hart : 

On {çait que toûjoursgräd s'accorde 

Et que petit file fa corde, 

Et quoy que l'on doane PAF se 
Il eft enfin à l'abandon. 


A vous il eftoit inutile, 


* Autheur infect & mal: habile. É 


De traïtter ainfi Courtifans 


© Er mal parler de Prefidens, 


De toucher fur la preud' Meanihies 
Ec vouloir notter d'i infamie 


mn 


Molé ce grand Garde des Sceaux, 

Er de France trois Marefchaux, 
ui de feruir ont eu la gloire 

Au feu Roy d’heuteufe memoire ; 

Er qui pour leurs Illuftres faits 

Nos Gencraux ont éfke faits, ! 

En faire vne bouffonnerie, 

Et les nommer par ironie, 

Que ne merite point cela, 

Faut me taire fur ce point [à, 

Et en laiffer tirer vengeance 

A ceux qui enont la puiffance; 

Pourrant j'en creue de dépit 

En paflant , que.cela foit dit: 

Ie voudroispour beaucoup éonneftte 

Ou bien voit en Greue pareftre : 

Cet efcriuain impertinent, 

Au bout d'vne corde pendant, 

S'il eft de ftruéture petite, | 

_]l rrouueroit ce qu'il mefite, 

Ayant efcrit mal à propos 

Des plus grands de fou$nos Heros, 

Qui feuls ont eu l'affeurance, | 

Pout nous conféruer & [a France 


De confacrer.leur propre bien: :4 


Aux gens qu’on, ditine. valoit rien, 
Qui ne refpirent que defordre, 
Etne cherchée par tout qu'à mordre. 
Ces Meflieurs ont fuiuy la foy, 
Les yeux bandez fuiuant leur-Roy, 
Et fans fçauoir ce qui doit eftre, 
Quiräctount pourfuiureleur Maiftre 
Ainfi que le firent iadis 

Les Citoyens du Paradis, . 

Qui pour leur humble obeïffance 
Au Ciel ont trouué tecompence. 

Le Corps de noftre Parlement à 
EfE petir vetitablement, 
Mais dl cft parfait en fes membres; 
Bien qu ilu'yait pas des cinq Chäbres, 
IL cft parfait voicy comment : 

Il a le premier Prefident, 


Qui feul a eu la pteferance 


"Dé garder les Sceaux de la France, 
: Et qui feul à l'honneur entier 


D'eftre des Parlements Premier, 
Et dé qui la Magiftrature 


4 À comme eftonné lahature : 
" Dé Prefidens l'y en a deux, 


De Nouion & le Coigneux, 


: Dont le premier fuiuant la trace 


De fes ayeulx & de fa race, 


-À gardé la fidelité 


Des Potiers, qui ont-merité ” 
D'eftre du Parlement la gloite’ 


Et l'ornement de noftre Hiftoire , 
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On'le qualifie d'Apoftar, 
Bien qu'il foit toufiours en eftat 
De rendre à tous bonne Iuftice, 


Et d'eftre à vn chacun propice. 
: L'autre qu'on traitré d’arrogant, 
De defbauché, d’extrauagant, 


Tefimoigne affez par fa preftance 
Qu'il n'eft{pas fr petit qu'on penfe, 
Il n'eft ny gutux ny infenfe, 

Aufi fon pere l’a laiflé | 
Prefident.en la Compagnie, 

De dire auec ignominie 

Qu'il a efgaré fon efprit, 

Il appartient qu'à l’Ante-Chrit, 
Ou à celuy de qui la rage 

À commis vn fi grand outrage, 
D'auoir par vn,aéte inhumain, 

Sur des gens facrez mislamains 
Il eftoit: pouffé des furies, | 

Lors qu'il vraitta de fingeries 

Le plus Augufte des Senats, 

Le compofant de Renegars : 

Ces Meflieurs,ces grands perfonages; 


Ces Confeillers, ces hommes faces; 


Ces gens de; qui la ,probité 
Nereçoit point d'efgalié, 


Fame 


ds 
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 $e voir traittez aucec.iniures, 


Et fe voir chanter tant d'oidures; 
"Rat 
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Par vn Chetif Poëte caché. Qui efchaudé de poil cf net, 


Qui contre le Ciel a'craché"» +. Le front fait en filer à aille : 
Éd; plus fupide que les beftes Quiau dedans n'a rien qui vaille, ? - 
Il's'eft UE proffes Teftes ; Ses fourcils faits comme vn ballet; 
De réciter icy leur, nom CY \r - yes Joües en. forme de palet, 
Le difcours en feroitt trop long, Et fon-manton faitàda fouréhe À 
Et ie ne veux faire Colonne; .…. Qrné de foye d'vn porc farouche 
Ny mettre en marge Bragelonne ; Ef ahtdeffous d’vn four à ban, 
Ny faire icy parler le Roy D'où fort vn air auffi puant 
Ny {on Gouuerneur Villeroy : Que ne fut iamais la fumé 
Car mettre Rime deflus Rime, , ,. . Du Maiftre gadoüart Tolmée: 
Et ne rien direde fublime, :: . : Les dénts faites en pefle à four, 
Pour. vn fujet fi excellent, : Ou à trauérs on voit [ec iour, 
Je ferois tort au Parlèment Ornent cette hydeufe cauerne 
Je ferois tort aux quatre telles | Et fes ongles faitsen lanterne, 
ue l’on dit Maïftresdes Requeftes, … Au bout de fes grands doigts crochus 
le ferois tort à Champlaftreux | __ Antés deffusdes bras perclôs, ii 
_ Etau refte de ces Meflieurs, °°" Fônt lepourtraiét decette Image 
Qui auront toufiours l'auantage \ nu in Que i Lay dit quiauoit la rage, 
De fe faire à tous faire homage, C'eft-là ce compoñfeur de Vers © A 
Et de [e faire redouter Qui a eu l'efprit de traüers, 
Par tous & partous efcoutér, C'éft celuy dont la Reñommée 
Hä quen'ay-je affez d'éloquence, : Eft pat la France fi femée, «4 
Pour repouffer l impertinence ee. Et pour qui le Gazetier vend ne 
De ce pauute Poëte ctotté : ti Papiets plus vitetquele venti112 4, 
Qui ie crois ne fut one botté, + 4 C’eft luy qui à eu Phardiefle Li pere | 
Ce pauure gueux , & pauure sù De produire ic} Cette piece © + a 
_ Ce pauure corps plein de milere,- De ces pretendus A poftats [1 TES 
Cét homme qui ne fait pitié | Et des Confeillers renegats® 4! 
Qu'à ceux qui luy font amitié } : C'eft luy qui a eu-lPaudace | " ER 
Et-il poflible que nature. +, : De faire mettreen {a Prefice, 
Souffre vne telle Creature C'eft le” Burleique C'ompliment ! 
Qui monftrueux & contfefait Qu'a fiitle Prerhièr Picfdent: 


Ne fe plaift que quand il mal fait C'eft Iny. qui prend pour fa Pate 
Mefchant, Crochuefponuantable, - Les Lifières de laNcuftrie, 4 
Qui quand on veus qu'il foit.à table Et qui du Confeil ld'vn grand] Roy 


Le faut guinder fur va placer” ‘En fait éommeé vnile ne {cay guoys: } à 
Où il paroif en leandbucet ,: Qui quand il parle dela Reyne 
Ayant le nez én efcreuifle, — Jl ne la traite en Souueraine : + 0 +. 

Et le dos en dos degeniile, : Bref c’ et luy dui pour faire court 


L'oœilriant comme vn cochonnet, A fi mal parlé de la Cour, ee 
ae LL | B-* 


RNA TSRNSRIETRS 
A MESSIEVRS DV PARLEMENT 
| Ref dant à Pontoife. one 


K Llufire Parlement [eul appuy de la France, 

É Arbitres ordonnez pour la vie co la mort, 

Faites far vos efprits vn genereux effort, 
Pardonnez à la médifance. 


Vous tenez en vos mains l'Effée ex la Balance, 

 L'vne eff pour chatier, on pour punir le torr, 
L'autre ef} à tous humains lvnique reconforr, 
ui C'eft où ie mets mon efperance. 


Puniffex inftemenr, cpargnex l'innocence , 

Faites qu'en Vos bontez > NOHS ayons du Je apport, 

Er fi Paris a eu quelque maunaïs rranfhort , 
J'en implore voltre Clemence. 


Tous ne font pas icy de mefme intelligence. 
Si lvn 4 de l'amour pour le Duc de Beauforr, 
L'anrre de [a Maifon en à fair comm vn Fort, | Pa 
| O% il Je tient dans le filence. Tr 


| gt) vd 
“Exäminex le row, voyex la difference 
Que le fidele an Roy par vn malheureux fort, 
Pour auoir demeuré ne troune point la mort, 
7 Quelle ne foir [a recompence. 


Lors d'vn zele diferet adorants la puiffance, 
De ce corps dont le bras eff noftre Jeal ref[ort, 

Nous nous croirons heureux d'eftre vents au ports 

Pour affeurer ves cœurs de nofire obeyffance. 


FIN. 


